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Une histoire à écrire
BILL KNOTT

En cette période de perturbation sans précédent dans toutes les sphères 
mondiales, le compte rendu de la 61e assemblée administrative de la Conférence 
générale [GC] de l’Église adventiste, laquelle vient tout juste de s’achever, suscite 
un sentiment naturel de reconnaissance et de soulagement. Alors que la guerre 
fait rage, que les économies vacillent, que les voyages sont perturbés, et que la 
maladie paralyse la planète depuis plus de deux ans, le simple fait d’avoir réuni en 
présentiel et en virtuel plus de 2 500 délégués pour traiter les affaires d’une Église 
mondiale est déjà remarquable ! Dans le cours normal des choses, nous fermerions 
maintenant le livre sur l’histoire de cette assemblée administrative de la GC.

Mais l’histoire complète de ce rassemblement reste à écrire. La mission globale 
de l’Église – évangélisation, adoration, enseignement, formation de disciples 
fidèles, entre autres – aura le dernier mot sur le rassemblement qui s’est tenu du 
6 au 11 juin à St. Louis. C’est au nom de cette mission que nous avons déployé 
tant d’efforts et de dépenses, parcouru tous ces kilomètres, élu des dirigeants, et 
adopté des propositions relatives aux règlements. 

Le récit de ce qui a suivi le Concile de Jérusalem, relaté dans Actes 15, nous 
donne des mesures clés pour évaluer ce qui a été accompli lors de cette assem-
blée administrative, la première étant la suivante : la valeur du rassemblement est 
proportionnelle à l’accroissement de la mission qui en résulte.

Dans le récit biblique, des mois de division et de désaccord entre des disciples 
honnêtes de Jésus ont abouti à un concile qui a consciemment rationalisé le 
mouvement pour étendre la mission à des endroits où l’Évangile n’avait encore 
jamais été prêché. Ainsi, par analogie, l’importance durable de l’assemblée admi-
nistrative de St. Louis sera mesurée dans 10 000 endroits qui ne s’appellent pas 

St. Louis, et ne sera pas connue avant un certain temps. 
Nous allons chercher des réponses aux questions suivantes : Les 

croyants ont-ils été fortifiés et encouragés par la suite, comme cela 
s’est produit après le Concile de Jérusalem (Ac 15.32) ? Un enseigne-
ment biblique solide s’est-il développé dans les congrégations du 
monde entier (15.35) ? Les obstacles à la mission – langue, culture, 
traditions et pratiques – ont-ils été éliminés (Ac 17), permettant 
à tous ceux que l’Esprit appelle de trouver un foyer au sein d’une 
communauté de foi en pleine croissance ? La mission s’est-elle 
développée dans de nouveaux lieux (Ac 16.10), avec de nouveaux 

dirigeants (comme Apollos et les anciens d’Éphèse) et selon de nouvelles méthodes ? Les 
femmes (comme Lydie, Priscille et les filles de Philippe) et les jeunes (comme Timothée) 
ont-ils trouvé un accueil chaleureux pour les dons que l’Esprit leur a donnés ?

Les réponses à ces questions ne seront pas connues avant des mois, voire des années 
– peut-être pas avant que des multitudes innombrables ne se rassemblent un jour près 
de cette mer qui ressemble à du verre (Ap 15, 2). C’est ce qui se passera dans cet inter-
valle – entre St. Louis et celui où nous chanterons les chants de Moïse et de l’Agneau – 
qui sera décisif pour la consignation céleste de notre récente assemblée administrative.

C’est donc une histoire qui reste à écrire – une histoire qui doit d’abord être 
vécue par des millions de croyants qui ne se sont jamais rendus à St. Louis, ou 
n’ont jamais voté en tant que délégués. C’est sur eux – sur nous tous – que repose 
la véritable signification du rassemblement que nous avons tenu en juin.

Par conséquent, priez pour le rôle que l’Esprit vous appelle à jouer dans l’histoire de la 
mission. Votre service contribuera, indubitablement, à écrire le nouveau livre des Actes.

Couverture : Mark Froelich

Nous croyons en la puissance de la prière ! À Adventist World, nous nous réunissons tous les mercredis matin pour le culte hebdomadaire, au cours duquel nous  
prions pour les requêtes de prière qui nous ont été envoyées. Faites-nous parvenir les vôtres à prayer@adventistworld.org, et priez pour nous tandis  
qu’ensemble, nous travaillons à l’avancement du royaume de Dieu.
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Le jeudi 9 juin au matin, 
lors de la 61e assemblée 
administrative de la 
Conférence générale, 
laquelle s’est tenue 
à St. Louis, dans le 
Missouri, Karen Bazan, 
une déléguée de l’Union 
des fédérations nord-
mexicaines, s’exprime 
sur la motion à l’étude.
Photo : Mark Froelich 

Sur le vif
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Le 6 juin 2022, les délégués de la 
61e assemblée administrative de la 
Conférence générale (GC), laquelle s’est 
tenue à St. Louis, dans le Missouri, aux 
États-Unis, ont voté conformément 
à la recommandation du comité de 
nomination, à savoir, de réélire Ted N. C. 
Wilson à la présidence de la Conférence 
générale. Par leur vote, ils ont reconduit 
Ted Wilson dans ses fonctions – lequel 
est président de la confession depuis 
2010 – pour la période 2022-2025. Il 
s’agira de son troisième mandat en tant 
que président.

Ted Wilson : « Notre objectif est de 
maintenir la focalisation sur ce que 
Dieu a appelé l’Église du reste à faire. 
Mais une seule personne ne peut faire 
ça. Nous sommes une équipe de près 
de 22 millions de membres. »

LE PROCESSUS
Le comité de nomination com-

prend plus de 260 membres parmi 

les délégués de chaque grande région 
ecclésiale et de la Conférence géné-
rale. Les membres nommés au comité 
par leurs caucus régionaux respectifs 
le 5 juin ou avant se sont réunis dans 
l’après-midi du 6 juin pour discuter 
du premier point, lequel est, depuis 
toujours, la nomination du président.

À la fin de la séance de travail du 6 
juin en soirée, Lowell Cooper, vice-pré-
sident de la GC à la retraite, lequel 
avait été élu plus tôt dans la journée 
président du comité de nomination, 
est monté sur l’estrade pour présenter 
le premier rapport du comité. « Nous 
avons travaillé dur pendant plusieurs 
heures, a-t-il dit. Nous avons eu 
l’occasion de discuter de plusieurs 
candidats potentiels à la présidence de 
la Conférence générale. »

Il a expliqué aux délégués pourquoi 
les membres de ce comité ont passé 
plusieurs heures avant d’en arriver à 
une décision. Lowell Cooper : « Il nous 

a fallu un certain temps pour nous 
organiser, pour comprendre le proto-
cole. Il fallait notamment nous assurer 
que l’appli de vote électronique 
fonctionnait correctement, et que les 
membres participant par vidéoconfé-
rence Zoom pouvaient communiquer 
avec les membres en présentiel.

« Il nous a fallu un certain temps 
pour nous familiariser avec les 
procédures parlementaires, a-t-il 
ajouté, et pour arriver à travailler 
en équipe dans un groupe qui 
compte plusieurs langues et cultures 
différentes, ainsi que des traducteurs. » 

RECOMMANDATION AUX DÉLÉGUÉS
Lowell Cooper a expliqué que 

le comité de nomination avait le 
sentiment que Dieu avait béni l’Église 
à travers ses dirigeants. Ainsi, « après 
discussion, nous avons voté. Le comité 
de nomination a une recommandation 
à vous soumettre ce soir pour un vote 
sur un nom que nous avons retenu », 
a-t-il dit avant d’appeler Magdiel 
Pérez Schulz, secrétaire du comité de 
nomination, à présenter ce rapport et 
cette recommandation aux délégués.

Après que le secrétaire ait pré-
senté le nom de Ted Wilson pour 
le poste, les délégués ont voté par 
voie électronique pour approuver la 
recommandation. 

Photo : Josef Kissinger

Ted N. C. Wilson est réélu 
président de la Conférence 
générale 
Les délégués ont voté conformément à la recommandation du comité de nomination

Marcos Paseggi, Adventist World
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Les délégués 
réélisent Erton 
Köhler au poste 
de secrétaire de 
la GC, et Paul 
Douglas à celui de 
trésorier de la GC
Tous deux avaient été élus pour la pre-

mière fois à ces postes en avril 2021

Marcos Paseggi, Adventist World

Le 7 juin dernier, les délégués à la 
61e assemblée administrative de la 
Conférence générale (GC) à St. Louis, 
dans le Missouri, aux États-Unis, 
ont voté conformément à la recom-
mandation du comité de nomination 
d’élire Erton Köhler (ci-dessus, à 
droite) au poste de secrétaire exécutif 
de la GC. Ils ont aussi voté conformé-
ment à la recommandation d’élire 
Paul Douglas au poste de trésorier de 
la GC. Erton Köhler et Paul Douglas 
ont été élus pour la première fois à 
ces postes en avril 2021 et serviront 
pour le mandat de 2022-2025.

Né dans le sud du Brésil, Erton Köhler 
a grandi avec le désir de suivre les traces 
de son père, un pasteur adventiste. Il a 
obtenu un baccalauréat en théologie 
à l’Institut d’enseignement adventiste 
(aujourd’hui l’Université adventiste 
brésilienne) en 1989, et une maîtrise 
en théologie pastorale de ce même 
établissement en 2008. Actuellement, 
il poursuit un doctorat en ministère 
pastoral à l’Université Andrews.

De 1990 à 1994, Erton Köhler a été 
pasteur d’une église locale à São Paulo. 
Il a ensuite été élu directeur du Minis-
tère de la jeunesse de la Fédération de 
Rio Grande do Sul en 1995, et en 1998, 

directeur du Ministère de la jeunesse 
de l’Union du nord-est du Brésil. En 
juillet 2002, il est retourné à la Fédéra-
tion Rio Grande do Sul pour servir en 
tant que secrétaire exécutif. L’année 
suivante, il a été élu directeur du 
Ministère de la jeunesse pour les huit 
pays de la Division sud-américaine. 
Après avoir servi pendant quatre ans 
en tant que directeur du Ministère de 
la jeunesse, il est devenu président de 
la Division sud-américaine en 2007.

Erton Köhler est marié à Adriene 
Marques, une infirmière. Le couple a 
deux enfants.

Paul Douglas (ci-dessus, à gauche) 
est né en Jamaïque et a occupé 
diverses fonctions au sein du Service 
de vérification des comptes de la 
Conférence générale (GCAS) depuis 
1986, date à laquelle il a été nommé 
gestionnaire du GCAS. Il est titulaire 
d’un baccalauréat et d’une maîtrise 
en administration des affaires (MBA) 
en comptabilité, ainsi que d’un certifi-
cat professionnel en gestion et en 
leadership stratégiques.

En 1993, Paul Douglas est devenu 
gestionnaire régional du GCAS. En 
1997, il a été élu assistant du directeur 
du GCAS, et en 2000, directeur adjoint 
du GCAS. Au cours des 14 dernières 
années, il a servi l’Église adventiste en 
tant que directeur du GCAS.

En 2020, il a développé l’initiative 
« Feuille de route vers la résilience » 
pour les dirigeants des églises et leurs 
comités directeurs. Cette initiative 
vise à préparer les dirigeants « à 
soutenir la mission en temps de crise 
et à fournir une réponse adaptée aux 
réalités qui émergent rapidement ».

Dans les deux cas, les délégués 
ont voté à une écrasante majorité 
en faveur des recommandations du 
comité. 

Les délégués 
votent cinq 
nouveaux 
présidents de 
division
Dans les huit autres divisions, les diri-

geants sont élus pour un autre mandat

Marcos Paseggi, Adventist World

Lors de la séance de travail de 
l’après-midi du 8 juin de la 61e assem-
blée administrative de la Conférence 
générale (GC) – laquelle s’est tenue à St. 
Louis, dans le Missouri, aux États-Unis 
– les délégués ont voté conformément 
à la recommandation du comité de no-
mination pour les postes de président 
dans les 13 divisions, ou grandes ré-
gions ecclésiales, de l’Église adventiste 
mondiale. Les délégués ont réélu à une 
écrasante majorité les présidents dans 
huit divisions, et élu de nouveaux prési-
dents pour les cinq autres divisions. 
Les présidents de division sont aussi 
vice-présidents de la GC.

Nous vous présentons ci-dessous 
les cinq nouveaux présidents et leurs 
divisions respectives.

YO HAN KIM, DIVISION ASIE-
PACIFIQUE NORD (NSD)

Yo Han Kim a été élu président de 
la NSD après avoir été directeur de 
Mission adventiste et assistant du pré-
sident de la NSD. Auparavant, il a été 
directeur adjoint et directeur du Mou-
vement 1 000 missionnaires (1 000 
MM) aux Philippines pendant 10 ans. 
Il a aussi été directeur administratif de 
l’Université de santé Sahmyook au sein 
de l’Union des fédérations coréennes 
de 2006 à 2012, et président de la Mis-
sion de la Mongolie de 2016 à 2021.

Lorsque Yo Han Kim était direc-
teur du Mouvement 1 000 mission-
naires, il a dirigé la construction de 
la plupart des bâtiments nécessaires 
au ministère grâce à des dons. Puis, 

Nouvelles de l’assemblée  
administrative de la GC
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en tant que président de la Mission 
de la Mongolie, il a aidé à coordonner 
l’achat de plus de 21,55 kilomètres 
carrés de terrain pour l’utilisation 
future de l’Église sur le territoire.

HARRINGTON AKOMBWA, 
DIVISION AFRIQUE AUSTRALE/
OCÉAN INDIEN (SID)

Les délégués ont voté conformément 
à la recommandation d’élire Harrington 
Akombwa comme nouveau président 
de la SID. Jusqu’à son élection, celui-ci a 
été président de l’Union des fédérations 
de la Zambie/Union des fédérations du 
sud de la Zambie, poste qu’il a occupé 
de 2008 à 2020. Travaillant dans l’ad-
ministration des églises depuis 1994, 
il a aussi été secrétaire de l’Union des 
fédérations de la Zambie (2000-2008), 
et président du champ de l’ouest de la 
Zambie (1994-1998).

Harrington Akombwa a fait des 
études de premier et de deuxième 
cycle à l’Institut d’enseignement 
supérieur Solusi (devenu plus tard 
l’Université Solusi) et, en 2010, a 
achevé un doctorat en leadership à 
l’Université Andrews.

ROGER CADERMA, DIVISION 
ASIE-PACIFIQUE SUD (SSD)

Roger Caderma a été élu nouveau 
président de la SSD après que les 
délégués aient voté conformément à 
la recommandation du comité de no-
mination. Au cours des derniers mois, 
il a occupé le poste de vice-président 
de la SSD. De 2017 à 2021, Roger Ca-
derma a été président de l’Union des 
fédérations du sud des Philippines, 
après avoir été secrétaire exécutif de 
la région de 2015 à 2017. Avant cela, 
il a été président de la Mission du 

sud de Mindanao de 2008 à 2015, et 
directeur de l’économat et des dons 
planifiés de la Fédération du sud des 
Phillipines de 2005 à 2008. Il a aussi 
servi dans des postes liés à la liberté 
religieuse, tant au sein de la Fédéra-
tion du sud des Philippines que de la 
Fédération de l’ouest de Mindanao.

En tant que président de l’Union des 
fédérations du sud des Philippines, 
Roger Caderma a dirigé une région 
constamment en tête du nombre de 
baptêmes dans la division. Il a aussi 
lancé les Mega Church Integrated 
Projects (MCIP), lesquels ont contri-
bué au financement de la construction 
d’églises sur une base rotative.

DANIEL DUDA, DIVISION 
TRANSEUROPÉENNE (TED)

Nommé directeur de l’éducation de la 
TED en 2005, Daniel Duda a également 
occupé ces dernières années les fonc-
tions de secrétaire itinérant de la TED, 
et de directeur de Mission adventiste 
de la TED. De 2005 à 2015, il a aussi été 
secrétaire pastoral de la région.

Daniel Duda a servi en tant que 
pasteur, évangéliste, chargé de cours 
de théologie, et secrétaire pastoral au 
sein de l’Union tchécoslovaque. Il a 
aussi servi au sein de la Fédération 
de Russie en tant que directeur 
du Département de théologie et 
doyen académique au Séminaire de 
théologie de Zaoksky (aujourd’hui 
l’Université adventiste de Zaoksky) 
avant de se retrouver à l’Institut 
d’enseignement supérieur Newbold 
en 1998, où il a occupé plusieurs 
postes. Daniel Duda est un passionné 
de l’étude biblique et du partage de ses 
découvertes avec d’autres personnes. 
Il prend fréquemment la parole lors de 

On aperçoit ici les présidents de division et leurs épouses juste 
après leur élection lors de l’assemblée administrative de la GC.

Photo : Josef Kissinger

camp-meetings en Europe de l’Ouest, 
Europe centrale, et Europe de l’Est.

ROBERT OSEI-BONSU, DIVISION 
AFRIQUE CENTRE-OUEST (WAD)

Robert Osei-Bonsu a été élu 
nouveau président de la WAD après 
avoir été doyen du Séminaire de 
théologie de l’Université adventiste de 
l’Afrique (AUA), au Kenya. Il a été pro-
fesseur adjoint à l’AUA depuis 2020.

Fort d’une vaste expérience en 
tant que responsable de l’éducation, 
Robert Osei-Bonsu a servi avant 2020 
non seulement en tant que pasteur au 
Ghana, mais aussi à différents postes 
d’administration de l’éducation de 
l’Université Valley View du Ghana, 
notamment en tant que recteur 
(dirigeant académique et adminis-
tratif en chef ) et pro-vice-chancelier 
de l’établissement. En tant que jeune 
pasteur, Robert Osei-Bonsu a occupé 
les postes suivants : directeur du 
Ministère de la jeunesse, directeur du 
Ministère de l’aumônerie, et directeur 
des communications de la Fédération 
Ghana centre-sud.

PRÉSIDENTS DE 
 DIVISION ACTUELS

Division Afrique centre-est 

Blasious Ruguri

Division eurasienne

Mikhail Kaminskiy

Division interaméricaine

Elie Henry

Division intereuropéenne 

Mario Brito

Division nord-américaine

G. Alexander Bryant

Division sud-américaine

Stanley Arco

Division Pacifique Sud 
Glenn Townend

Division Asie du Sud 

Ezras Lakra
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En raison de la pandémie, l’assem-
blée administrative de la Conférence 
générale (GC) a quelque peu changé de 
visage : de façon générale, les gradins 
entourant l’espace des délégués ont 
été beaucoup moins occupés cette 
fois-ci que par le passé. En plus, il 
n’y a pas eu d’exposition physique 
permettant aux différents ministères 
et institutions de présenter leur œuvre 
(bien qu’il y ait eu un espace d’exposi-
tion virtuel auquel on pouvait accéder 
via l’appli de la session de la GC).

Voici une autre façon remarquable 
où l’assemblée administrative a eu 
un nouveau visage : le nombre de 
nouveaux participants. Alors que le 
comité de nomination préparait son 
travail, Josué Pierre, avocat général 

adjoint, a aidé les membres à calibrer 
la plateforme d’élection numérique 
appelée ElectionBuddy. Pour tester le 
vote, « nous avons tendance à poser 
non pas une question sérieuse, mais 
une question qui va nous révéler que le 
système fonctionne, a-t-il commenté. 
Ainsi, l’une des questions auxquelles 
j’ai pensé – en particulier pour le comi-
té de nomination – était la suivante : 
“Combien d’entre vous n’ont jamais fait 
partie d’un comité de nomination de la 
Conférence générale ?” À notre surprise, 
l’écrasante majorité n’en avait jamais 
fait partie [auparavant]. »

Il ressort donc qu’environ 63 pour 
cent d’entre eux étaient nouveaux 
dans le processus ! « Je pense que nous 
sommes vraiment à un tournant : nous 

assistons, en effet, à un renouvelle-
ment de la vieille garde par la nouvelle 
garde », a expliqué Josué Pierre.

Un vote d’étalonnage semblable, 
effectué pour familiariser les délégués 
avec le processus de vote de l’assem-
blée administrative, a révélé un phéno-
mène parallèle à celui observé au sein 
du comité de nomination : 64 pour cent 
des délégués présents ont indiqué qu’il 
s’agissait de leur première assemblée 
administrative de la GC.

En plus de tous ces nouveaux vi-
sages au sein de l’assemblée, il y a eu 
aussi un renouvellement important 
dans l’administration des fédérations. 
Selon les sources de Josué Pierre à la 
Division nord-américaine, plus de la 
moitié des présidents de fédération 
de la Division nord-américaine sont 
nouveaux depuis ces deux dernières 
années.

La mission de l’Église ne change 
jamais, mais les visages, eux, si. 

Josef Kissinger

Audrey Andersson, laquelle 
était secrétaire exécutive 
de la Division transeuro-
péenne, est au nombre des 
nouveaux vice-présidents 
de la Conférence générale. 

Maurice R. Valentine II a 
été élu vice-président de la 
Conférence générale après 
avoir été vice-président du 
Ministère des médias de la 
Division nord-américaine.

Le nouveau visage de l’assemblée 
administrative de la GC
La plupart des délégués ont tenu ce rôle pour la première fois

Shawn Boonstra, Adventist World

Photos : David B. Sherwin
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tions à la congrégation, laquelle vote 
ensuite sur les candidats proposés. 
Une fois tous les noms approuvés 
par le vote populaire, les candidats 
entrent en fonction.

C’est comme ça que ça marche à 
tous les paliers de l’église, explique 
Claude Richli, sous-secrétaire de la 
Conférence générale. « C’est fonda-
mentalement le même processus 
dans tout le système. […] Lorsque l’as-
semblée constituante de la fédération 
a lieu, chaque église se voit attribuer 
un certain nombre de délégués, pro-
portionnellement à son effectif. Ces 
délégués sont ensuite envoyés en tant 
que membres constituants. Lorsqu’ils 
arrivent à l’assemblée constituante de 
leur circonscription, ils sont reconnus 
en tant que délégués. Certains d’entre 
eux sont sélectionnés pour faire 
partie du comité de nomination par 
le comité d’organisation. Comme il y 
a deux comités qui font leur travail, 
cela réduit le risque d’interférence 
politique. Ce processus se déroule de 
la même manière au palier de l’union 
et à celui de la division. »

Pendant les longues journées de 

la 61e assemblée administrative de 
la GC, les membres du comité de no-
mination ont dû s’atteler à une tâche 
colossale. Leur première discussion a 
duré près de cinq heures avant qu’ils 
ne ramènent le nom de Ted Wilson 
pour la présidence de la Conférence 
générale. Ce poste n’était que l’un 
des nombreux postes à pourvoir, ce 
qui veut dire que le comité a été très 
occupé tout au long de la semaine.

Le processus est considérablement 
accéléré par l’utilisation de la techno-
logie en ligne. À St. Louis, les délégués 
utilisent ElectionBuddy – un système 
de vote numérique qui permet aux 
délégués de voter avec leurs appareils 
personnels.

Le système ElectionBuddy – réputé 
sûr – a fonctionné sans problème, 
malgré les difficultés rencontrées par 
les délégués le premier jour de l’as-
semblée administrative. Une fois les 
bogues éliminés, le vote s’est déroulé 
sans problème et la participation 
au vote sur la plupart des points de 
l’ordre du jour a été élevée.

Comment les officiers de la 
Conférence générale sont-ils choi-
sis ? Essentiellement, c’est vous qui 
les choisissez. Lorsque les officiers 
nouvellement élus apparaissent sur 
l’estrade chaque jour, dites-vous 
qu’ils sont là grâce à un processus qui 
a commencé avec vous. 

Lors d’une assemblée administra-
tive de la Conférence générale (GC), 
le processus d’élection peut sembler 
enveloppé de mystère pour bon 
nombre d’observateurs extérieurs. 
Au cours de l’événement, plus d’une 
centaine de postes sont pourvus. 
Alors que les nouveaux officiers sont 
présentés chaque jour, bien des gens 
se demandent : Mais comment ont-ils 
été choisis ? L’élection est-elle gagnée 
d’avance ? 

Loin de là ! Si vous avez participé 
à l’attribution de postes dans votre 
église locale, vous savez probable-
ment déjà comment le processus 
fonctionne. Habituellement, une fois 
par an, la congrégation d’une église 
locale choisit un comité de nomina-
tion, lequel se réunit pour discuter 
et approuver des noms pour les 
différents postes de l’église, allant des 
anciens et des diacres aux moniteurs 
de l’École du sabbat et aux différents 
responsables de département. Une 
fois que le comité de nomination 
a prié sur les noms et discuté du 
meilleur choix pour chaque poste, il 
rapporte les résultats de ses délibéra-

Le processus est 
considérablement 
accéléré par 
l’utilisation de 
la technologie 
en ligne.

Élections lors d’une session de la GC : 
comment ça marche ?
Le processus d’élection des dirigeants est transparent et sécurisé

Shawn Boonstra, Adventist World

James Bokovoy
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Un jour de 
réjouissance
Les divisions mondiales ont pas-
sé des heures à rapporter les 
œuvres merveilleuses de Dieu

Shawn Boonstra, Adventist World

Plus de motions d’ordre. Plus de 
files d’attente devant les micros. Les 
écrans n’affichent plus d’interminables 
lignes de texte de principes, les parties 
obsolètes ayant été supprimées. Ce qui 
devait être renvoyé en commission l’a 
été. Le leadership des divisions de la 
Conférence générale a été confirmé.

Les réunions administratives de 
l’Église, en d’autres termes, ont pris fin.

Vendredi matin, les activités au 
dôme avaient une saveur nettement 
différente des autres jours ! Les 
affaires techniques de l’Église étant 
terminées, il était temps mainte-
nant de célébrer les vraies affaires 
de l’Église – la mission. On ne peut 
qu’imaginer ce qui pourrait se pro-
duire si on pouvait ramener d’entre 
les morts les pionniers de ce mou-
vement mondial, ne serait-ce qu’un 
instant, pour qu’ils soient témoins 
de ce dont ils ne pouvaient que 
rêver. Il était une fois une poignée de 
visionnaires du 19e siècle réunis pour 
parler avec enthousiasme du fait que 
l’Église du reste était née et que sa 
mission consistait à atteindre toute 

nation, toute tribu, toute langue, et 
tout peuple. Eh bien, ils auraient été 
renversés par ce qu’ils auraient enten-
du en ce 10 juin !

Il est révélateur que les rapports de 
l’Église – 13 divisions, plus les mis-
sions et les champs rattachés – aient 
pris toute la journée de vendredi pour 
être diffusés. En commençant par la 
Division nord-américaine, laquelle 
a présenté son rapport peu après le 
culte du matin, et en terminant par la 
Division Asie-Pacifique Sud vers la fin 
de la journée, les rapports du peuple 
de Dieu à l’œuvre sur toute la surface 
du globe ont été le seul point à l’ordre 
du jour. Chaque division n’avait que 
15 minutes pour rendre compte de 
sept années d’activité missionnaire 
époustouflante, ce qui signifie qu’il y 
avait un peu d’adrénaline derrière le 
rythme des bonnes nouvelles présen-
tées à l’auditorium.

On a assisté à un festival audiovisuel, 
alors que les délégués témoignaient de 
ce que Jean n’a vu qu’en vision : le der-
nier message de miséricorde de Dieu, 
adressé à toute nation, à toute tribu, à 
toute langue, et à tout peuple. On ne 
peut que se demander si Jean n’a pas 
vu certains des visages que nous avons 
vus vendredi, alors qu’il assistait aux 
dernières scènes de la terre…

Cela nous a rappelé avec force 
qu’aucun d’entre nous n’est seul, même 
si le travail de prédication du message 

des trois anges peut être incroyable-
ment solitaire pour ceux qui travaillent 
dans des champs obscurs ou dans 
des endroits reculés. Nous travaillons 
peut-être tous dans un isolement 
relatif, reliés seulement à quelques 
adventistes locaux, mais nous sommes 
tous fermement attachés à l’Agneau de 
Sion, dont le cœur bat avec une antici-
pation croissante pour le moment où 
les cris des anges auront cessé, et où le 
royaume pourra enfin commencer.

Chaque rapport a révélé que l’Église 
continue de croître. Certaines divisions 
ont été en mesure de rapporter des di-
zaines (voire des centaines !) de milliers 
de baptêmes ; d’autres en ont rapporté 
un peu – et ce peu est comme les pites 
de la veuve, en ce sens qu’il représente 
un sacrifice incroyable de la part des 
adventistes qui travaillent dans des 
endroits où notre mission semble, 
aux yeux de l’extérieur, totalement 
impossible. Et en parlant d’impossible, 
les rapports se sont terminés par une 
apparition profondément encoura-
geante de nos frères et sœurs dans une 
Ukraine maintenant déchirée par la 
guerre, où l’œuvre, de façon absolu-
ment incroyable, se poursuit – malgré 
les églises endommagées par les ro-
quettes et les membres d’église perdus.

En plus de la croissance encoura-
geante de l’Église, un autre thème a 
aussi persisté : la pandémie de CO-
VID-19. Notre Église mondiale est unie 

Josef Kissinger
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Des cyclistes 
entreprennent 
une randonnée 
missionnaire de 
2 000 kilomètres
L’équipe célèbre cette occa-
sion d’entrer en contact avec 
les gens et de prier avec eux

Marcos Paseggi, Adventist World

Le 5 juin, sous un soleil estival 
en début d’après-midi, dirigeants 
d’église, parents, collègues et amis 
se sont réunis au parc Kiener Plaza, 
dans le centre-ville de St. Louis, pour 
accueillir l’équipe de la randonnée 
cycliste « J’IRAI ».

Les huit cyclistes, lesquels avaient 
quitté Washington D.C. deux se-
maines plus tôt, ont achevé la 
dernière étape de leur randonnée 
de 2 000 kilomètres vers l’ouest, 
quelques heures seulement avant le 
début de la 61e assemblée adminis-
trative de la Conférence générale de 
l’Église adventiste.

En cours de route, le groupe cy-
cliste, composé de plusieurs diri-
geants d’église et d’un membre laïc, 
a distribué des imprimés adventistes 
tout en parlant aux résidents locaux 
et en priant pour leurs besoins.

Michael Worker, secrétaire exécutif 
de l’Union des fédérations australienne : 
« Il y a eu des moments où, alors que 
nous arrivions dans une petite ville, 
tout le monde nous a accueillis ! Nous 
avons donc pu nous disperser et parler 
aux gens. En découvrant ce que nous fai-
sions, ils nous ont demandé : “Pourquoi 
faites-vous ça ?” Ça nous a permis de 
raconter notre histoire et de facilement 
distribuer des imprimés adventistes. »

LA CHOSE LA PLUS PALPITANTE 
ICI-BAS

Anthony Kent, secrétaire adjoint 
de l’Association pastorale de la 
Conférence générale, lequel a aussi 
participé à la randonnée, est d’ac-

non seulement par la mission, mais 
aussi par le défi de poursuivre l’œuvre 
d’Apocalypse 14 face à une crise mon-
diale qui rend les méthodes d’approche 
traditionnelles pratiquement impos-
sibles. La solution ? Des missionnaires 
du numériques, généralement des 
jeunes. Nous avons vu l’incroyable 
ingéniosité du peuple de Dieu, inspiré 
par l’Esprit, alors qu’il se démenait, 
dans une variété infinie de contextes, 
pour trouver comment l’œuvre de Dieu 
pourrait triompher d’un confinement 
quasi mondial. Nous n’avons pas seu-
lement baptisé entre 2015 et 2020 ; les 
deux dernières années se sont révélées 
incroyablement fructueuses.

Et ce n’est que normal : la semaine a 
commencé par une déclaration de mis-
sion, nous rappelant à tous que, dans les 
heures à venir, nous nous occuperons 
de choses saintes, et que la mission de 
l’Église du reste doit être la lunette à tra-
vers laquelle nous considérons chaque 
discussion, chaque décision, chaque 
règlement. Puis, lorsque les réunions 
administratives ont finalement pris fin, 
nous sommes revenus à cette focalisa-
tion en célébrant ce que Dieu a fait à 
travers nos maigres efforts.

Il y a beaucoup d’églises dans ce 
monde, mais un seul mouvement 
mondial qui répond de manière 
satisfaisante aux descriptions 
trouvées dans le message des trois 
anges. On doit supposer que lorsque 
Jean était isolé à Patmos, il lui a été 
permis d’avoir un aperçu rapide de 
ce jour en vision : l’infinie variété de 
couleurs, de langues, d’accents, et 
de cultures – dont certaines étaient 
totalement inconnues du monde 
méditerranéen de son époque – qui 
témoignaient avec force du fait que 
Dieu avait l’intention de tenir sa 
parole après la mise au repos de son 
fidèle serviteur.

Imaginez maintenant les rapports 
qui seront présentés sur la mer de 
verre ! C’est peut-être pour ça, lorsque 
Jésus reviendra, qu’il faudra des jours 
pour monter vers le royaume. 

cord. « Pendant que nous roulions, je 
priais ainsi : “Seigneur, tu nous as mis 
sur cette route dans un but précis ; 
montre-nous les gens que tu veux 
que nous rencontrions.” » 

Selon Anthony Kent, Dieu a répon-
du à sa prière puisqu’il les a conduits 
vers des gens ayant besoin de récon-
fort, de prière, et d’encouragement 
spirituel. « Pour moi, la chose la plus 
palpitante ici-bas, c’est de conduire 
mes semblables à Jésus-Christ, a-t-il 
dit. Lorsque [les gens] découvrent la 
puissance transformatrice de Jésus, 
leur vie n’est plus jamais la même. »

Un autre participant, Torben Ber-
gland, lequel est directeur adjoint du 
Ministère de la santé de la Conférence 
générale, a réfléchi au volet santé de 
l’initiative. « C’est incroyable ce que 
le corps peut faire ! Je faisais du vélo 
depuis plus de 30 ans, mais je n’avais ja-
mais fait quelque chose comme ça aupa-
ravant. Pour moi, ça a été une révélation. 
J’ai constaté que c’est souvent l’esprit 
qui met une limite, pas le corps. »

Mais c’est le volet témoignage de 
leur voyage qui a le plus impression-
né Torben Bergland. « Nous avons fait 
la connaissance de gens qui n’avaient 
pas rencontré un seul adventiste 
auparavant, a-t-il raconté. Ça a 
augmenté mon sentiment d’urgence, 
à savoir qu’on doit atteindre tous ces 
gens parce qu’ils cherchent quelque 
chose, parce qu’ils ont besoin de 
quelque chose et sont ouverts. Il faut 
juste que nous soyons prêts à aller et 
à entrer en contact avec eux. » 

Torben Bergland a ajouté que ce 
n’est là qu’un exemple d’une façon 
d’atteindre les autres, mais qu’il pourrait 
servir de modèle. « J’espère que ça 
incitera d’autres croyants à être créatifs, 
à réfléchir à la façon dont ils peuvent 
utiliser leurs intérêts, leurs compétences, 
leurs talents – quels qu’ils soient – pour 
aller à la rencontre des gens. »

Ted N. C. Wilson, président de la 
Conférence générale, a déclaré qu’aus-
si impressionnant que soit l’exploit 
des cyclistes, tendre la main aux 
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autres ne devrait pas être l’apanage 
d’initiatives aussi importantes. « Nous 
pouvons tous nous mettre dans une 
situation où nous pouvons honorer 
Dieu par nos vies, a-t-il lancé. Tout le 
monde peut faire quelque chose pour 
Jésus ! Alors, ne restons pas les bras 
croisés, mais faisons ce que le maillot 
des cyclistes affiche : “J’IRAI” !

DES RENDEZ-VOUS DIVINS
La veille, l’équipe s’est arrêtée pour un 

programme spécial de sabbat à l’église 
adventiste de Thompsonville, dans l’Il-
linois, à quelques heures du fil d’arrivée 
de la randonnée. Au cours de ce pro-
gramme, les participants ont raconté les 
histoires de « rendez-vous divins » qu’ils 
estiment avoir été fixés par Dieu.

Le participant Rob Hansford, un 
comptable adventiste en Australie, a 
déclaré que pour lui, la partie la plus 
effrayante du voyage était de partager 
sa foi avec les gens. « J’avais peur. 
Mais cette expérience a vraiment 
changé ma vie. J’ai appris que je peux 
aller raconter l’histoire de ma famille 
à n’importe qui ! »

Lors de ce programme, Bill Knott, 
rédacteur en chef de Adventist Re-
view Ministries, a rappelé au public 
présent et à ceux qui ont suivi la 
diffusion en direct que l’appel à la 
mission ne vient pas de nous, mais de 
Dieu. « On ne se met pas au service 
de l’Église parce qu’on pense avoir 
quelque chose à offrir, a-t-il expliqué. 
C’est l’appel de Jésus. Sans cet appel, 

il n’y aurait pas de mission. »
John Lomacang, pasteur de l’église 

de Thompsonville, est d’accord. Dans 
ses propos à la fin du programme, il a 
souligné que le voyage ne correspon-
dait pas aux zones de confort de la 
plupart des participants. John Loma-
cang : « Mais j’ai appris que Dieu peut 
tout faire avec un cœur bien dispo-
sé », a-t-il souligné.

Enfin, il a ajouté que ces cyclistes ne 
connaîtront peut-être jamais l’impact 
total qu’aura eu leur voyage avant d’ar-
river au paradis. Mais une fois encore, 
la clé, c’est d’accepter l’appel de Dieu à 
tendre la main, a-t-il souligné de nou-
veau. « Dieu peut tout faire à travers 
nous si nous prononçons simplement 
les mots « J’IRAI ». 

Mark Froelich

« J’avais peur. Mais 
cette expérience a 
vraiment changé ma 
vie. J’ai appris que je 
peux aller raconter 
l’histoire de ma famille 
à n’importe qui ! »
— Rob Hansford
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UNION DES MISSIONS CHINOISES (CHUM)

Selon un rapport de 2021, l’effectif de 

l’Église en Chine a atteint la barre des plus 

de 476 000 membres. L’Union des missions 

chinoises (CHUM) est reconnaissante pour les 

occasions continues de servir et de soutenir 

la mission de Dieu. Pour servir et soutenir les 

enfants de Dieu dans cette vaste région, la 

CHUM produit des imprimés édifiants, des 

sites Web, des applis pour smartphones, des 

vidéos, et bien d’autres choses encore. 

La CHUM développe aussi une bibliothèque 

théologique en se focalisant initialement 

sur la traduction en chinois de 70 des meil-

leurs livres théologiques adventistes. Les 

livres terminés peuvent être téléchargés 

gratuitement et utilisés par les dirigeants et 

les membres du monde entier.

DIVISION AFRIQUE CENTRE-EST (ECD)

L’initiative Mission Extravaganza de la Division Afrique centre-est a attiré 

des foules allant jusqu’à 50 000 personnes à Kampala, en Ouganda. Les 

membres de la communauté ont été bénis par des services médicaux 

gratuits, des expositions, et des messages évangéliques. Plus de 8 600 

personnes ont choisi de suivre le Christ, et 41 nouvelles églises ont été 

établies en conséquence.

Ouvriers de l’Union des missions chinoises

Aujourd’hui, cette division compte plus 
de 4,7 millions de membres répartis 
en 31 052 congrégations et organisés 
comme suit : 12 unions, le territoire 
rattaché du Soudan du Sud, et le champ 
de l’Érythrée. 

↑

↑

↑
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Votre Église dans 
le monde entier

Les pages suivantes contiennent des extraits des rapports 
de l’assemblée administrative de la Conférence générale 
des 13 divisions mondiales et de 3 des champs directe-
ment rattachés à la Conférence générale. Nous avons 
essayé de conserver le ton de chaque rapport, car le ton 
en dit souvent plus que les simples faits. — La rédaction
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Libna Stevens/IAD

DIVISION EURASIENNE (ESD)

Le territoire de la Division eurasienne 
(ESD) s’étend de l’Europe centrale à 
l’Asie de l’Est, et de l’Asie du Sud au 
pôle Nord. Les pionniers adventistes 
sont arrivés dans la région à la fin du 
19e siècle et le message du salut s’est 
répandu rapidement. Aujourd’hui, plus 
de 100 000 membres de l’Église se 
réunissent dans 1 700 congrégations à 
travers 13 pays.

En avril 2022, un conflit a éclaté entre la Russie et l’Ukraine, faisant plus de 

4,5 millions de réfugiés, des milliers de morts et de blessés, et d’innom-

brables maisons et églises détruits. Grâce à la collaboration avec l’Agence 

de développement et de secours adventiste (ADRA), la Division eurasienne 

a fourni une assistance en matière d’hébergement, de transport, de 

nourriture et de médicaments, de vêtements, et de centaines de tonnes 

d’aide humanitaire.

DIVISION INTERAMÉRICAINE (IAD)

Lorsqu’un tremblement de terre a secoué 

Port-au-Prince, en Haïti, faisant plus de 

300 000 morts, le professeur Greger Figaro 

a commencé à tenir des services de culte 

devant sa maison pour les sans-abri qui 

s’y rassemblaient. Pendant plus de cinq 

ans, ils ont rendu un culte à Dieu sous une 

tente en plein milieu de la rue. Aujourd’hui, 

l’Église adventiste Galaad dispose de sa 

propre propriété et d’un bâtiment débor-

dant de plus de 500 membres.

Au Mexique, les 
dirigeants et les 
membres des églises 
s’efforcent de dépasser 
les presque 24 000 
nouveaux membres 
baptisés l’année 
dernière lors de la 
première campagne 
d’évangélisation 
régionale en ligne 
coordonnée par les cinq 
unions du pays.

↑

↑

↑
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Votre Église dans le monde entier

DIVISION INTEREUROPÉENNE (EUD)

People 7.0 
Un congrès inter-ministères sur la 
formation de disciples a rassemblé 
plus de 400 dirigeants du Ministère 
des enfants, du Ministère de la 
famille, et du Ministère des femmes 
à Lignano, en Italie, pour lancer la 
vision suivante : devenir des faiseurs 
de disciples plus efficaces dans nos 
propres foyers et églises.

DIVISION NORD-AMÉRICAINE (NAD)

L’Église a le bonheur 
d’avoir le système 
de santé adventiste 
dans son orbite 
organisationnelle. 
Dans la Division nord-
américaine (NAD), 
nous avons cinq 
systèmes de soins 
de santé qui dirigent 
collectivement 1 148 
cliniques/hôpitaux 
sur l’ensemble de 
notre territoire. Ils 
participent chaque 
jour au ministère de 
guérison de Jésus.

Union 
autrichienne (2 %) 

Union suisse (3 %) 

Union bulgare (4 %) 

Union tchécoslovaque 
(5 %) 

Union italienne 
(5 %) 

Union portugaise 
(6 %) 

Union sud-allemande 
(9 %) 

Union nord-
allemande (10 %) 

Union espagnole 
(10 %) 

Union franco-
belge (11 %) 

Union roumaine 
(35 %)

Effectif de l’EUD par union 

Total : 
178 566

Des professionnels de la santé ont fourni bénévolement des services 

médicaux, dentaires, ophtalmologiques et chirurgicaux lors de la méga 

clinique gratuite Your Best Pathway to Health, laquelle s’est tenue à 

Indianapolis, au Lucas Oil Stadium. Ils ont traité plus de 4 255 patients 

au cours de cet événement de quatre jours. Ici, Miriam Morgan-Skin-

ner, médecin, est photographiée avec un patient.

S
am

u
el

 G
ir

ve
n

↑

14 Juillet / Août 2022   AdventistWorld.org



Le Mouvement 1 000 mission-

naires, géré par la NSD et la 

Division Asie-Pacifique Sud, 

forme des centaines de jeunes 

adventistes du monde entier 

pour le service missionnaire. Ces 

jeunes sont envoyés par deux 

dans les champs missionnaires 

où ils consacrent une année au 

Seigneur. Depuis 1993, près de 

11 335 jeunes de 64 pays ont 

participé à ce programme. Le fruit 

de leur travail comprend 74 392 

baptêmes, 800 églises construites, 

et 1 491 églises et groupes établis 

dans 47 pays.

DIVISION ASIE-PACIFIQUE NORD (NSD)

Les signes du retour de Jésus sont présents partout, 
mais de nombreuses parties du territoire de la Division 
Asie-Pacifique Nord (NSD) doivent encore être atteintes 
par l’Évangile. Des villes fortement peuplées n’ont pas 
encore entendu ce message. 

DIVISION SUD-AMÉRICAINE (SAD)

Dans la Division sud-
américaine (SAD), plus 
de 2 500 000 membres 
se réunissent chaque 
semaine pour célébrer 
le culte dans près de 
29 000 églises et groupes 
répartis dans huit pays. 
Grâce à eux, l’Évangile 
atteint toutes les 
régions, aussi difficiles ou 
éloignées soient-elles.

Les représentants évangéliques s’engagent 

à partager l’Évangile. Ils vont de maison en 

maison, de groupe en groupe, pour diffuser notre 

message d’espérance par les imprimés. Le projet 

Impact Hope a permis à lui seul de distribuer 

gratuitement plus de 163 000 000 livres et autres 

imprimés dans les foyers d’Amérique du Sud. ↑

NSD
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DIVISION AFRIQUE AUSTRALE/OCÉAN 
INDIEN (SID)

La famille de la 
Division Afrique 
australe/Océan 
Indien (SID) s’est 
ralliée à l’initiative 
Implication totale 
des membres, 
tandis que les 
membres et les 
entités de l’Église 
répondent à l’appel 
à atteindre le 
monde et à avoir 
un impact sur les 
communautés pour 
Christ par le biais 
du plan stratégique 
« J’IRAI ».

Votre Église dans le monde entier
DIVISION PACIFIQUE SUD (SPD)

Avec plus de 42 millions de personnes 

sur son territoire, la Division Paci-

fique Sud (SPD) englobe une région 

diversifiée d’îles tropicales, de villages 

de montagne accidentés, de commu-

nautés côtières, et de grandes villes. 

Au cours des sept dernières années, 

nos stratégies pastorales clés ont été 

axées sur la formation de disciples, la 

santé, Opération métropoles, et les 

médias. Au cours des deux der-

nières années, le développement du 

leadership a été ajouté à la liste des 

priorités importantes.

Dans le cadre d’un lancement communautaire des Explorateurs de la SID, le tout 

premier exercice des Explos pour les jeunes qui ont des besoins spéciaux a eu lieu 

à Gauteng, en Afrique du Sud. Les membres malentendants du club des Explora-

teurs ont exprimé leur joie de participer à cet exercice.

↑

↑
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DIVISION ASIE-PACIFIQUE SUD (SSD)

Avec une population 
de plus de 1 milliard 
d’habitants, la Division 
Asie-Pacifique Sud 
(SSD) est un territoire 
extrêmement 
diversifié couvrant 
14 pays. Plus de 850 
millions d’entre eux 
appartiennent à des 
groupes de gens qui 
n’ont pas encore été 
atteints. 

DIVISION ASIE DU SUD (SUD)

Dans la SUD, 
l’initiative Implication 
totale des membres 
a permis de 
sensibiliser les 
membres de tous 
âges. À Kolkata, 
en Inde, la Radio 
adventiste mondiale 
(AWR) a dirigé cinq 
camps médicaux, 
examiné plus de 
2 600 patients, 
et effectué 178 
opérations de la 
cataracte, lesquelles 
ont changé bien  
des vies.

Sarad Kumar Banjare, un pasteur 

pentecôtiste, a assisté régulièrement 

aux réunions adventistes sur Zoom. 

Suite à son baptême en 2021, il a fait 

passer le jour de culte de son église 

du dimanche au samedi. Plusieurs de 

ses membres ont cessé de venir. Bien 

que découragé, il n’a pas abandonné. 

En 2022, il a mené trois campagnes 

d’évangélisation et plusieurs de ses 

membres ont été baptisés.

↑

SID

La Division Asie-Pacifique Sud est connue pour ses services de santé et d’éducation. 

Considérés comme de solides atouts dans la communauté, nos 19 établissements 

de santé adventistes et nos 984 écoles soutiennent habilement l’œuvre du Seigneur 

en désamorçant les préjugés et en facilitant des percées pour l’Évangile.

↑

↑
↑
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DIVISION TRANSEUROPÉENNE (TED)

Daniel Duda, ancien directeur de l’éducation et de Mission adventiste pour la 

TED, et récemment élu président de la division, présente le club de motards 

Three Angels in Novi Sad, en Serbie, comme l’un de ses projets missionnaires 

préférés. Ces motards adventistes se mêlent et se lient d’amitié avec d’autres 

membres de la communauté des motards et a produit des imprimés spéciaux 

focalisés sur leurs besoins. Daniel est prêt à prendre des risques pour l’Évangile. 

Votre Église dans le monde entier

« Nous avons voté plus de 
1 million de livres sterling 
(1,4 million de dollars 
américains) pour 301 
projets missionnaires et 
133 groupes », dit-il.

Nombre d’écoles : Nombre d’étudiants universitaires : 

Nombre d’étudiants baptisés : 2 267

1 195

Nombre d’étudiants : 

220 764

Nombre d’universités : 

5

20 100

Nombre de professeurs : 

11 128

Nombre de diplômés : 

13 613

DIVISION AFRIQUE CENTRE-OUEST 
(WAD)

La Division Afrique 
centre-ouest (WAD) 
– l’un des plus 
grands territoires 
de l’Église mondiale 
– est répartie sur 
22 pays. De 2017 
à 2020, dirigeants, 
pasteurs et 
membres laïcs 
se sont mobilisés 
pour organiser 
de grands efforts 
d’évangélisation 
chaque année, ce 
qui a donné lieu à 
305 468 baptêmes.

↑
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CHAMP D’ISRAËL

En Israël, l’église d’Ashdod a organisé 
un club d’aventuriers pour les familles 
de la communauté. Aujourd’hui, ce club 
compte plus de non-adventistes que de 
membres d’église ! Par ailleurs, l’église 
a organisé un week-end familial auquel 
la plupart des familles ont participé. 
Par la grâce de Dieu, on constate une 
augmentation de l’assiduité ainsi que de 
l’impact de la Parole de Dieu.

UNION DES MISSIONS DU MOYEN-ORIENT 
ET DE L’AFRIQUE DU NORD (MENAUM)

En 2015, l’Église adventiste de l’Union des 

missions du Moyen-Orient et de l’Afrique 

du Nord (MENAUM) ne comptait que 1 

adventiste sur 148 000 non-adventistes. 

Aujourd’hui, on parle de 1 sur 99 000.

Notre région compte 
plus de 53 villes 
d’au moins 1 million 
d’habitants. En 2013, 25 
de ces villes n’étaient 
toujours pas pénétrées. 
Aujourd’hui, nous avons 
des ouvriers  dans 16 
d’entre elles. Ce qui 
semble être un petit 
pas montre, en fait, 
que le travail dans la 
MENAUM avance et 
que l’investissement 
de l’Église mondiale fait 
bouger les choses.

20 100

Villes qui n’ont pas encore été pénétrées

25

2015

12

2022

(+1 million de population)

Ratio adventiste

1 sur 148 000

2015

1 sur 99 000

2022

Effectif de l’Église

3 500

2015

5 700

2022
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Retenez ce 
que vous avez 
Jésus revient ! (1ère partie)

Perspective mondiale

Note : Ce qui suit est la première 
d’une série de trois parties tirées 
du sermon du pasteur Wilson le 
11 juin 2022, lors de l’assemblée 
administrative de la Conférence 
générale. Pour visionner l’inté-
gralité du sermon, consultez le 
site suivant : https://bit.ly/Hold-
FastWhatYouHave.

A ux quatre coins du globe, les adventistes attendent avec impatience 
le retour imminent de Jésus ! Quel merveilleux esprit de consécration 
spirituelle et quel enthousiasme pour la proclamation de notre message 

animent notre famille mondiale ! Avec tant de pays et de cultures, nous louons 
Dieu de ce qu’il existe une seule culture du Christ qui nous unit et fait de nous 
tous des citoyens du ciel.

« Jésus vient bientôt ! » La Bible nous dit : « Ce que vous avez, retenez-le 
jusqu’à ce que je vienne ». Alors que nous voyons les signes du retour de Jésus se 
multiplier partout, n’abandonnons jamais la pure vérité biblique ! De nombreux 
signes nous indiquent que nous sommes parvenus à la fin des temps et qu’il est 
impératif de « retenir fermement ce que nous avons ». N’abandonnons jamais la 
pure vérité biblique ! Jésus dit : « Je viens bientôt. Retiens ce que tu as, afin que 
personne ne prenne ta couronne. » (Ap 3.11)

Malgré le chaos tourbillonnant qui nous environne, nous pouvons poser nos 
pieds directement sur la sainte Parole immuable de Dieu – la Bible – et y croire 
complètement ! Au fil des siècles, Satan a attaqué la Parole de Dieu ; mais Dieu 
a toujours protégé sa sainte Parole et la protégera toujours. Il nous demande de 
défendre la vérité et de retenir ce que nous avons cru. Les adventistes acceptent 
la Bible textuellement en tant que fondement de toutes nos croyances. À partir 
de la sainte Parole, nous comprenons que les adventistes sont l’Église du reste 
appelée par Dieu, avec une identité prophétique – l’Église adventiste est un 
mouvement unique, avec un message unique, et est investie d’une mission 
céleste unique.

En tant que peuple du reste de Dieu identifié dans Apocalypse 12.17, soit 
« ceux qui gardent les commandements de Dieu et qui ont le témoignage de 
Jésus », nous avons un message spécial d’avertissement, de grâce et d’espérance. 
« Le Seigneur a choisi les adventistes afin de former un peuple particulier, séparé 
du monde. […] Il a fait d’eux ses représentants, et les a appelés à être ses ambas-
sadeurs pendant la dernière phase de l’œuvre du salut1. »

RETENEZ, RETENEZ !
Quels que soient les nombreux obstacles auxquels nous sommes confrontés, 

retenons fermement notre foi dans les Écritures et dans l’amour de Dieu pour 
son Église. Celle-ci n’échouera pas ; elle ira jusqu’au bout par la puissance du 
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outrageux, ni les ravisseurs, n’hérite-
ront le royaume de Dieu. Et c’est là ce 
que vous étiez, quelques-uns de vous. 
Mais vous avez été lavés, mais vous 
avez été sanctifiés, mais vous avez été 
justifiés au nom du Seigneur Jésus-
Christ, et par l’Esprit de notre Dieu. » 
(1 Co 6.9-11) Nous devons traiter 
tout le monde avec amour, respect, et 
définir ce qui est péché et ce qui ne 
l’est pas par la Parole de Dieu.

8. Le respect spirituel biblique de 
l’autorité de l’Église, en toute humi-
lité. Montrez du respect pour Dieu en 
travaillant dans son Église à travers 
des organismes appropriés et en 
observant soigneusement les conseils 
de la Bible et de l’Esprit de prophétie.

9. Votre grande appréciation, 
utilisation et promotion de l’Esprit de 
prophétie – les écrits d’Ellen White – 
un don céleste pour cette Église.

10. Les principes bibliques de crois-
sance de l’Église et les explications 
célestes de la croissance évangélique 
telles que révélées dans l’Esprit de 
prophétie. Retenez ce que vous avez !

À suivre dans le prochain article de la 
rubrique Perspective mondiale. 
1 Ellen G. White, Témoignages pour l’Église, vol. 3, p. 162.
2 Idem., Testimonies for the Church, vol. 1, p. 324.

Ted N. C. Wilson est le président de 
l’Église adventiste du septième jour. 
Des articles et des commentaires 
supplémentaires sont disponibles 
depuis le bureau du président sur 
Twitter : @pastortedwilson, et sur 
Facebook : @PastorTedWilson.

de la création. Pourquoi seriez-
vous adventiste du septième jour, 
pourquoi observeriez-vous le sabbat 
du septième jour littéralement, tel 
que le quatrième commandement 
l’indique – et dans lequel le Créateur 
nous dit de travailler six jours, de 
nous souvenir du septième jour et de 
le sanctifier – si Dieu vous racontait 
des histoires ? Soyez un adventiste du 
septième jour parce que vous croyez 
que Dieu a créé récemment cette terre 
en six jours littéraux et consécutifs. 
Accrochez-vous à votre foi !

5. Un mode de vie simple et sain, 
incluant un régime à base de végé-
taux selon les conseils bibliques et 
ceux de l’Esprit de prophétie.

6. L’unité dans l’Église que Dieu offre 
à tous ceux qui se focalisent sur Christ 
et sa pleine vérité biblique. « Le Christ 
conduit un peuple et l’amène à l’unité 
de la foi, afin qu’il soit un, comme lui-
même est un avec le Père. Il faut renon-
cer aux divergences d’opinion, afin que 
tous soient unis au corps, qu’ils aient 
un seul esprit et un seul jugement2. » 
Soyons unis en Christ ! 

7. L’institution biblique de Dieu 
du mariage entre un homme et une 
femme. La Parole de Dieu confirme 
le mariage biblique, la sexualité 
humaine biblique, et la famille 
biblique tels qu’institués par Dieu 
lui-même lors de la création. Les 
aberrations sexuelles rampantes 
dans le monde ne sont pas tolérées 
par la Bible et ne conduiront pas à la 
vie éternelle. L’immoralité sexuelle, 
sous quelque forme que ce soit, 
doit être soumise à la puissance de 
Dieu, laquelle nous transforme à sa 
ressemblance. Suivons l’idéal divin 
par la puissance de Dieu, de sorte 
que nous soyons dans une relation 
conforme à ses lois morales et 
naturelles. Ce n’est pas impossible, car 
la Bible dit clairement : « Ne savez-
vous pas que les injustes n’hériteront 
point le royaume de Dieu ? Ne vous y 
trompez pas : ni les impudiques, ni les 
idolâtres, ni les adultères, ni les effé-
minés, ni les infâmes, ni les voleurs, 
ni les cupides, ni les ivrognes, ni les 

Saint-Esprit. En ces derniers jours de 
l’histoire de la terre et en réponse à 
nos prières sincères, Dieu déversera 
son Esprit sur tous ceux qui s’hu-
milieront et conformeront leur vie 
à sa volonté telle qu’exprimée dans 
sa sainte Parole et ses instructions 
contenues dans l’Esprit de prophétie, 
démontrant son amour infini pour la 
race humaine.

Revoyons ensemble quelques véri-
tés vitales de la Parole de Dieu que le 
Seigneur désire que nous retenions.

RETENEZ :
1. La vérité biblique selon laquelle 

la divinité est constituée de trois 
personnes divines, égales, existant 
d’éternité en éternité. 

2. La simplicité dans le mode de vie 
chrétien, l’habillement personnel, la 
conduite dans la vie de l’Église, et les 
activités quotidiennes.

3. Les vérités bibliques et leur 
actualité pour aujourd’hui, malgré la 
persécution. Évitez les questions qui 
nous distraient du message des trois 
anges, lequel a pour cœur la justice du 
Christ. Tenez-vous-en fermement à 
la pure Parole de Dieu en ne permet-
tant à aucune croyance théologique 
syncrétique ou mystique aberrante de 
se glisser dans l’Église (voir 2 P 2.1 ; 
He 13.8,9).

4. L’observation consciencieuse du 
sabbat du septième jour. Le sabbat est 
un mémorial de la création biblique. 
Dans une création récente, Dieu a créé 
le monde en six jours littéraux. En 
toute humilité et respect, ne laissez 
personne vous influencer à croire 
autre chose que la vérité biblique, 
selon laquelle cette terre a été créée 
récemment par la Parole de Dieu en 
six jours littéraux consécutifs de 24 
heures. L’Esprit de prophétie, qui, 
je le crois, a été inspiré tout comme 
Dieu a inspiré tous les prophètes, 
nous dit que cette terre a été créée 
il y a « environ » ou « à peu près » 
6 000 ans. Je crois cette affirmation. 
Selon la Bible, Dieu a créé le monde 
en six jours et a institué le sabbat 
béni du septième jour, couronnement 

« Malgré le chaos 
tourbillonnant qui 
nous environne, 
nous pouvons 
poser nos pieds 
directement sur 
la sainte Parole 
immuable de Dieu – 
la Bible ! » 

21AdventistWorld.org  Juillet / Août 2022



Dévouée 
pour la vie
Lorsque Marie de Magdala rencontra Jésus pour la première 

fois, sa vie n’était que chaos. Nous lisons dans Luc 8.1-3 
que Jésus chassa sept fois des démons de cette femme ! 

Lorsqu’elle rencontra Jésus pour la première fois, les démons 
disaient que chez Marie, ils étaient « chez eux » – ce qui en dit 
long sur le genre de vie qu’elle menait. Mais le jour de cette 
rencontre, Jésus changea complètement sa vie (voir 2 Co 5.17) et 
devint son pôle d’attraction. Elle consacra désormais son argent 
à sa cause. Partout où il allait, elle y allait aussi ! Dans tout ce 
qu’elle faisait, elle mettait Jésus au premier plan.

CHARISSA TOROSSIAN 

Méditation

MÉDITATION 
PRÉSENTÉE JEUDI 

MATIN, LE 9 JUIN 2022 
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LUI FAIRE CONFIANCE – MÊME QUAND C’EST DIFFICILE
Lazare, frère de Marie et de Marthe, tomba malade. Les deux sœurs 

envoyèrent un message à Jésus pour l’en prévenir. Celui-ci leur répondit : 
« Cette maladie n’est point à la mort ; mais elle est pour la gloire de Dieu, 
afin que le Fils de Dieu soit glorifié par elle. » (Jn 11.4) Aujourd’hui, nous 
avons l’avantage de savoir que Jésus allait ressusciter Lazare ; mais tout 
ce que les sœurs savaient, elles, c’est qu’il avait dit que Lazare ne mour-
rait pas. Et cependant, leur frère bien-aimé mourut… Que faites-vous 
lorsque vous priez pour quelqu’un et qu’il meurt ?

Quatre jours plus tard, Jésus vint, et Marie courut se jeter à ses pieds 
(v. 32). Oh, puisse son habitude être la nôtre ! « C’est en faveur de Lazare 
que le Christ accomplit le plus grand de ses miracles1. » L’expérience de 
Lazare nous rappelle qu’il faut prier – même lorsque les perspectives sont 
désespérées. Bien qu’il nous semble que Dieu ait quatre jours de retard, il 
est toujours à l’heure.

LE COMBLE DU DÉVOUEMENT
La dévotion de Marie envers Jésus atteignit son point culminant dans 

la semaine précédant le Calvaire. Simon, un pharisien que Jésus a guéri 
de la lèpre, invite ce dernier chez lui, à Béthanie, pour le remercier. 
Contrairement à la coutume, Simon ne traite pas Jésus comme un invité 
d’honneur. Tout se passe bien, enfin, jusqu’à ce qu’une femme non 
invitée, que Jean identifie comme étant Marie (Jn 11.2), sœur de Marthe 
et de Lazare, entre dans la pièce.

Ayant entendu Jésus prédire sa mort, elle a acheté un vase d’albâtre 
contenant un parfum de grand prix – d’une valeur d’une année entière 
de salaire – pour le triste jour où elle oindrait son corps. Mais voilà que le 
bruit court que Jésus est sur le point d’être couronné roi.

Marie a le cadeau parfait pour un roi ! Marthe, sa sœur, lui a dit qu’elle 
s’occupait du festin de Simon et que Jésus y allait aussi. Marie voit là 
l’occasion rêvée de mettre son projet à exécution. Elle entre discrètement 
dans la maison et vient derrière, aux pieds de Jésus, les larmes aux yeux. 

Aux pieds de Jésus, les souvenirs de tout ce qu’il a fait et représente pour 
elle affluent dans son esprit. Et tout à coup, son cadeau lui paraît bien 
insuffisant. Lorsqu’elle ouvre le vase, une fontaine au plus profond de son 
être se brise, et d’abondantes larmes jaillissent. Elle lui lave les pieds de 
ses larmes, et les essuie avec ses longs cheveux flottants. Elle embrasse 
les pieds du Sauveur et les oint de son parfum (voir Lc 7.38).

Les cheveux d’une femme sont sa gloire, dit la Bible ; Marie dépose les 
siens aux pieds de Jésus – un acte qui dit : Seigneur, la partie de ton corps la 
plus basse est plus haute que la partie la plus haute du mien.

Alors que l’odeur extraordinaire du sacrifice remplit la pièce, Judas, lui, 
flaire l’odeur de l’argent. Les disciples se joignent à lui dans un concert 
de critiques : Nous aimons Jésus, nous aussi, mais ce qu’elle vient de faire est 
vraiment ridicule ! Elle vient de jeter à la poubelle 300 deniers qu’on aurait 
pu donner aux pauvres ! (Jn 12.4,5) Mettons cela en perspective : lorsque 
Jésus a nourri les 5 000 personnes, il s’agissait de 5 000 hommes, sans 
compter les femmes et les enfants. Philippe a dit à Jésus que 200 deniers 
ne suffiraient pas à régler la facture (Jn 6.7). Mais 300 deniers auraient pu 
le faire. Ainsi, le don de Marie aurait pu financer la nourriture de milliers 
de personnes.
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Simon observe la scène. Et il se dit en lui-même : « Si 
Jésus était un vrai prophète, il saurait que cette femme est 
une pécheresse » (Lc 7.39). C’est la manière délicate qu’a 
la Bible de dire que Marie avait vécu une vie d’immoralité 
ouverte. Comment Simon l’a-t-il su ? Comment cette femme 
issue d’une famille comme la sienne a-t-elle pu être possé-
dée par un démon et devenir une prostituée ?

Le livre Jésus-Christ nous dit ce qui est implicite dans 
le texte : « C’est Simon qui avait fait pécher la femme, 
aujourd’hui objet de son mépris2. » Ailleurs, Ellen White 
précise que Simon était l’oncle de Lazare, et par consé-
quent, celui aussi de Marie3 ! Jésus aurait pu sortir ce 
squelette du placard de Simon, mais il s’en est bien gardé. 
Il a plutôt raconté une parabole qui se terminait par cette 
conclusion : « Mais celui à qui on pardonne peu aime peu. 
Et il dit à la femme : Tes péchés sont pardonnés. » (v. 48)

Il a ensuite ajouté : « Je vous le dis en vérité, partout où 
cette bonne nouvelle sera prêchée, dans le monde entier, 
on racontera aussi en mémoire de cette femme ce qu’elle a 
fait. » (Mt 26.13) Jésus voulait que le monde entier sente le 
parfum sublime du don de Marie ! Pourquoi ?

Dans le vase d’albâtre brisé à ses pieds, Jésus a vu son 
corps, lequel allait bientôt être brisé pour nous. Dans le pré-
cieux parfum qui s’est répandu sur le sol, il a vu son sang 
« répandu pour plusieurs, pour la rémission des péchés » 
(v. 28), mais à peine apprécié. Dans le mobile de Marie, Il a 
vu un reflet du sien en mourant pour nous. L’amour seul a 
conduit Jésus au Calvaire ! Dans l’extravagance du sacrifice 
de Marie, Jésus a vu l’amour du ciel se déverser : « Elle a fait 
ce qu’elle a pu » (Mc 14.8). Notre Seigneur a fait tout ce qu’il 
pouvait pour nous sauver, nous aussi.

UN REFLET DE SON CARACTÈRE
Jésus a vu en Marie ce qu’il souhaite voir en chacun de 

nous : un reflet de son caractère. Judas a vendu Jésus pour 
30 pièces d’argent, mais le Sauveur vaut tellement plus ! Il 
vaut la peine de briser le vase d’albâtre de votre vie. Quelle 
valeur Jésus a-t-il à vos yeux ?

Certains ont du mal à soutenir un sauveur vivant ; Marie, 
elle, a soutenu fidèlement un sauveur mourant. Depuis le 
jour où Jésus l’a secourue jusqu’au jour où il est mort pour 
elle, elle a été son disciple dévoué. Elle a été la dernière à la 
croix et la première au tombeau.

Le dimanche matin, lorsqu’elle a trouvé le tombeau vide, 
c’est elle qui a donné l’alerte aux disciples. C’est à cause 
d’elle que Pierre et Jean se sont précipités au tombeau. « Et 
les disciples s’en retournèrent chez eux. Cependant Marie 
se tenait dehors près du sépulcre, et pleurait. Comme elle 
pleurait, elle se baissa pour regarder dans le sépulcre » (Jn 
20.10,11).

Pierre et Jean s’en retournent ; Marie, elle, ne le peut tout 
simplement pas. Sa dévotion amoureuse pour Jésus la fige à 

cet endroit. Quand tout le monde s’était éloigné d’elle, Jésus, 
lui, était resté. Quand personne n’avait cru en elle, Jésus, 
lui, avait discerné sa valeur. Quand sa famille avait manqué 
dans son soutien, Jésus, lui, l’avait défendue. À la mort de 
Lazare, Jésus était venu et avait apporté la vie. Quand les 
disciples l’avaient critiquée, Jésus, lui, avait pris sa défense. 
Quand elle avait été maltraitée, l’amour de Jésus avait 
apporté guérison et paix à son cœur blessé. Marie a bien 
vu les deux anges dans le sépulcre, mais elle n’a pas même 
bronché, car c’est Jésus qu’elle cherchait.

« En disant cela, elle se retourna, et elle vit Jésus debout ; 
mais elle ne savait pas que c’était Jésus. Jésus lui dit : 
Femme, pourquoi pleures-tu ? Qui cherches-tu ? Elle, 
pensant que c’était le jardinier, lui dit : Seigneur, si c’est toi 
qui l’as emporté, dis-moi où tu l’as mis, et je le prendrai. 
Jésus lui dit : Marie ! Elle se retourna, et lui dit en hébreu : 
Rabbouni ! c’est-à-dire, Maître ! » (v. 14-16)

Personne, non, personne ne prononçait son nom comme 
Jésus ! « Jésus lui dit : Ne me touche pas ; car je ne suis pas 
encore monté vers mon Père. Mais va trouver mes frères, et 
dis-leur que je monte vers mon Père et votre Père, vers mon 
Dieu et votre Dieu. » (v. 17)

On ne peut reprocher à Marie de vouloir s’accrocher à 
Jésus ! Cependant, Jésus lui dit de le laisser partir pour une 
raison très importante. « Jésus refusa les hommages des 
siens avant d’être certain que son sacrifice avait été accepté 
par le Père4. » 

Jésus allait monter au ciel pour recevoir de Dieu lui-
même la confirmation que son sacrifice avait été accepté. 
Imaginez l’enthousiasme dans tout l’univers non déchu ! 
Le ciel tout entier soupirait après ce moment, mais 
patientait, car dans l’ombre de ce jardin se trouvait une 
femme dévouée, en pleurs, qui cherchait Jésus parce qu’elle 
l’aimait.

Après cette rencontre, j’imagine Marie qui fait irruption, 
le souffle coupé, dans une chambre haute bien verrouillée, 
en s’exclamant : « Je viens de voir Jésus ! » Voir le Seigneur 
a tout changé pour Marie, et cela change tout pour nous 
aussi. Apocalypse 14.4 décrit un peuple à la fin des temps 
qui suit « l’Agneau partout où il va », parce que, comme 
Marie, ce peuple aime Jésus. Voulez-vous dire avec moi 
aujourd’hui : « Seigneur Jésus, j’irai pour toi et te serai 
dévoué jusqu’à ton retour » ? 

1 Ellen G. White, Jésus-Christ, p. 519.
2 Ibid., p. 560.
3 Ellen G. White, dans Signs of the Times,  9 mai 1900.
4 Idem., Jésus-Christ, p. 793.

Charissa Torossian est coordinatrice de la prière et fait 
partie de l’équipe d’évangélisation de la Fédération du nord 
de la Nouvelle-Galles du Sud, en Australie.
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L’une des caractéristiques de l’Église, c’est l’inclusion. Jésus a dit : « Je ne 
mettrai pas dehors celui qui vient à moi » (Jn 6.37). Ainsi, le corps du 
Christ est inclusif par excellence ! Ce n’est que de cette perspective que 

nous pouvons, à l’instar des trois anges d’Apocalypse 14, vraiment proclamer 
l’Évangile éternel à toute nation, à toute tribu, à toute langue, et à tout peuple.

Les assemblées administratives de la Conférence générale ont pour 
objectif une telle proclamation. En lisant la dernière phrase d’Apocalypse 
14.6, on peut penser à cette assemblée administrative, à des personnes 
d’origines différentes, venant d’une multitude de pays, vêtues de manières 
différentes, et parlant des langues différentes… En regardant les délégués, 
on peut voir leur répartition par affinité linguistique, par pays, par d’autres 
traits culturels. Et, tout naturellement, on s’identifie plus facilement et plus 
étroitement à ceux avec qui on communique le mieux.

Dans une partie de l’auditorium, il y a, toutefois, un groupe de personnes 
qui semble hétérogène, différent. Ce qui rend ce groupe unique, c’est qu’il se 
compose d’individus d’origines diverses. Mais quelque chose de spécial les 
unit : ils « parlent » avec leurs mains. Il s’agit du groupe des malentendants, 
ou des personnes sourdes.

Ces frères et sœurs « parlent » une langue universelle – une langue qui 
transcende les barrières, les frontières, les cultures ; une langue qui unit de 
façon unique ceux qui la parlent, indépendamment de leur origine, de leur 
tenue vestimentaire, ou de leur âge. Je fais référence à la langue des signes.

Je tiens à féliciter l’organisation de la 61e assemblée administrative de la 
Conférence générale d’avoir transformé cet événement en occasion de mettre 
en pratique ce que nous professons, à savoir, être une Église inclusive.

En tant que fils d’une mère malentendante, j’ai grandi dans un contexte 
qui m’a appris à observer les mains et les actes plus que les mots – à prêter 
attention à des détails que d’autres ne voient pas ou ne perçoivent pas. Je 
suis heureux de voir une Église mondiale qui permet d’offrir une langue des 
signes en permanence, tant sur le terrain que sur Internet. Certains consi-
dèrent la déficience auditive comme un handicap. Mais ils ne se rendent 
pas compte que ceux qui parlent la langue des signes ne peuvent pas être 
muselés par le bruit ambiant, car celui-ci n’interfère pas avec leur commu-
nication. Enfant, je pouvais « parler » à ma mère même si elle se trouvait 
à une distance considérable, où la voix n’était pas audible. Parler avec des 
« gestes », parler en « faisant » plutôt qu’en « disant », est un avantage que 
le reste d’entre nous ne mesure pas pleinement.

Cela nous aide à comprendre que Jésus a fait beaucoup plus que ce qu’il 
a dit. « Jésus a fait encore beaucoup d’autres choses ; si on les écrivait en 
détail, je ne pense pas que le monde même pût contenir les livres qu’on 
écrirait. » (Jn 21.25) Cette inclusion de la communauté malentendante me 
remplit d’espoir. Je vois une Église qui parle par des « actes » aussi bien 
que par des « paroles ». Si nous parvenons à intégrer ce principe dans les 
plans de l’Église, nous serons une Église qui « parle » en « faisant ». Et cette 
langue, comme celle de mon enfance, ne sera jamais perturbée par les bruits 
de ce monde. Le « faire » nous rapprochera du ciel. 

Une Église  
qui parle par  

ses actes

PEDRO TORRES
DIRECTEUR DES 

COMMUNICATIONS DE 
L’UNION FRANCO-BELGE

Voix du monde

Pour la première fois de son histoire, Adventist 
Review Ministries a proposé des commentaires et 

des rapports quotidiens dans six langues autres que 
l’anglais lors de l’assemblée administrative de la 

Conférence générale. En voici un exemple de notre 
contributeur français. — La rédaction
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La Bible répond

Dents et 
eschatologie

méchant a le dessus. Mais elle s’applique aussi au méchant 
lorsque le juste triomphe de lui : « Il [le méchant] grince des 
dents et se consume » (Ps 112.10, NBS), c’est-à-dire qu’il est 
en proie à la douleur et au chagrin.

2. UNE MANIFESTATION DE 
DÉSESPOIR ET DE REMORDS

Dans les Évangiles, le sens de l’expression « grincements 
de dents » est déterminé par son contexte. Dans toutes ses 
utilisations, les méchants sont confrontés au jugement 
éternel de Dieu. En voici l’entière expression : « Il y aura des 
pleurs et des grincements de dents » (Mt 8.12 ; 13.42,50 ; 
22.13 ; 24.51 ; 25.30). Les pleurs indiquent la tristesse en rai-
son de la perte que les méchants subissent ; les grincements 
de dents expriment leur profond regret et leur désespoir. 
Ils sont conscients maintenant de ce qu’ils ont fait ainsi 
que de leur perte éternelle indescriptible : « C’est là qu’il y 
aura des pleurs et des grincements de dents, quand vous 
verrez Abraham, Isaac et Jacob, et tous les prophètes, dans 
le royaume de Dieu, et que vous serez jetés dehors. Il en 
viendra de l’orient et de l’occident, du nord et du midi ; et ils 
se mettront à table dans le royaume de Dieu. » (Lc 13.28,29 ; 
voir Mt 13.42,43) Ils ont perdu la communion éternelle des 
justes avec le Seigneur dans le royaume des cieux.

3. UNE MANIFESTATION DE 
SÉPARATION ÉTERNELLE

L’expression « des pleurs et des grincements de dents » est 
aussi utilisée pour exprimer l’angoisse des méchants tandis 
qu’ils comprennent qu’ils sont éternellement séparés de 
Dieu (voir Ac 20.36-38). Dans le contexte de chaque passage, 
le point clé, c’est que les méchants sont séparés des justes 
et jetés dans les ténèbres du dehors – l’absence de Dieu (Mt 
8.12 ; 22.13 ; 25.30) – ou dans le feu de la mort éternelle (Mt 
13.42,50), ou simplement chassés (Lc 13.28) du royaume de 
Dieu. À ce moment-là, ils s’en voudront de ne pas s’être joints 
à celui qui, pour eux, est allé dans les ténèbres de la sépara-
tion d’avec Dieu (Lc 22.53 ; Mt 27.45,46). 

Ángel Manuel Rodríguez a pris sa retraite après avoir 
servi en tant que pasteur, professeur, et théologien.

L’expression « grincements de dents » peut décrire 
une action au sens propre ou au sens figuré fonction-
nant comme une expression idiomatique. Le nom grec 
brugmos pourrait être traduit par « grincer, broyer, briser 
les dents ». Cette image tire peut-être son origine de 
l’expérience suivante : affronter un animal sauvage qui 
grince des dents avant de passer à l’attaque. Elle peut 
aussi décrire ce qui arrive aux dents quand on subit un 
froid intense. Quoi qu’il en soit, il s’agit non seulement 
d’une expression corporelle, mais aussi d’une expression 
émotionnelle. Les Évangiles utilisent cette expression 
sept fois pour décrire la condition des méchants lors du 
jugement final. Elle figure aussi dans l’Ancien Testament. 
J’en soulignerai ici trois significations importantes.

1. UNE MANIFESTATION DE COLÈRE
Dans l’Ancien Testament, l’expression « grincements de 

dents » est utilisée de manière métaphorique pour exprimer 
l’attitude des méchants envers les justes. Les méchants y 
sont décrits comme un animal agressif, mû par une colère 
irrationnelle et prêt à attaquer : « Ils grincent des dents 
contre moi » (Ps 35.16). Ce type d’attaque est prémédité : 
« Le méchant forme des projets contre le juste, et il grince 
des dents contre lui » (littéralement : « il grince des dents 
contre moi » – Ps 37.12 ; voir Ac 7.54). Après la chute de 
Jérusalem, Jérémie décrit l’attitude de l’ennemi en ces 
termes : « Tous tes ennemis ouvrent la bouche contre toi, Ils 
sifflent, ils grincent des dents » (Lm. 2.16). Job, lui, applique 
la métaphore à Dieu : « Il me déchire et me poursuit dans 
sa fureur, il grince des dents contre moi » (Jb 16.9). L’expres-
sion est utilisée dans ces passages lors de confrontations 
entre le juste et le méchant, principalement lorsque le 

Que signifie l’expression 
« il y aura des pleurs  
et des grincements  
de dents » ?
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Place aux jeunes

Du temps 
de qualité 
avec Dieu

temps imparfait et distrait avec lui plutôt 
que de nous passer de ce temps avec lui. 
Au fur et à mesure que nous communique-
rons avec lui, notre capacité de concentra-
tion grandira, ne serait-ce que lentement, 
et notre faim de sa présence s’intensifiera.

La deuxième leçon, c’est que la qualité est 
plus importante que la quantité. Ellen White 
commente : « Un passage étudié et médité 
jusqu’à ce qu’on en ait bien saisi la significa-
tion et les rapports avec le plan du salut vaut 
mieux que la lecture de plusieurs chapitres, 
faite sans but arrêté et sans qu’on en ait tiré 
aucun enseignement positif1. » Je me suis 
rendu compte que je perdais facilement 
ma concentration quand j’essayais de lire 
beaucoup le matin, juste pour cocher la case 
« méditation ». J’ai donc commencé à utiliser 
une appli pour écouter un passage de la Bible 
accompagné de questions et de commentaires 
à méditer. Ça ne dure que 10 minutes, mais 
c’est riche et profond. Parfois, je m’arrête sur 
un seul verset ou une seule pensée. Un matin, 
cette simple phrase a retenu mon attention : 
« Je choisis de me réjouir de l’attention que 
Dieu me porte aujourd’hui. » Ces mots m’ont 
accompagnée tout au long de la journée, 
alors que je voyais mes pensées dériver pour 
considérer l’attention personnelle de Dieu 
envers moi et ce que signifie choisir de se 
réjouir. Méditer sur cette phrase et le passage 
biblique qui l’accompagne m’a fait plus de 
bien que de simplement cocher un certain 
nombre de chapitres.

Si vous trouvez, vous aussi, que c’est 
plus difficile de passer du temps avec Dieu 
qu’auparavant, si votre vie est différente 
ces jours-ci et que vous avez plus de res-
ponsabilités qu’avant, n’abandonnez pas 
complètement votre vie de méditation – 
peu importe ce qui réclame votre attention. 
Dieu veut être avec vous, même si ce temps 
est parfois désordonné et imparfait.

Ces mots du psalmiste m’encouragent : 
« Mon cœur dit de ta part : Cherchez ma face ! 
Je cherche ta face, ô Éternel2 ! » (Ps 27.8) 

1 Ellen G. White, Vers Jésus, p. 137.
2 Sauf mention contraire, toutes les citations des Écritures sont tirées de la 
version Louis Segond 1910.

Lynette Allcock enseigne l’anglais à Séoul, 
en Corée du Sud.

T u dois passer plus de temps à 
t’entretenir avec moi. Décidément, 
cette pensée ne me laisse pas une 

seconde tranquille ! Je sais, mon Dieu, je 
sais ! Mais je suis tellement occupée en ce 
moment… Déménager en Corée signifie que 
ma vie est bien différente des longues jour-
nées que j’ai appréciées l’année précédente, 
alors que j’étais encore à la recherche d’un 
emploi. L’adaptation à une nouvelle culture 
et à un nouvel emploi, ainsi que l’implica-
tion dans mon église et ma communauté 
me donnent beaucoup de choses à jongler. 

Je n’ai pas le luxe de lire, de prier, et d’écrire aussi longtemps qu’avant.
Par conséquent, ma vie de méditation est plus chancelante. J’accorde plus 

de temps à Dieu lorsque j’ai quelque chose à faire pour l’église. Par contre, 
des tas de choses exigent mon attention immédiate. « J’accomplis un travail 
missionnaire ! » C’est comme ça que je raisonne. « Je suis occupée à travailler 
pour toi, mon Dieu ! » Mais je sais que travailler pour Dieu, ce n’est pas la 
même chose que de passer du temps avec lui. Dieu ne cesse de me tirailler 
le cœur. J’ai besoin de me brancher davantage sur lui au quotidien, et pas 
seulement lorsque je dois être sur le devant de la scène à l’église.

Ma vie de méditation n’est pas encore tout à fait ce que je veux, mais au 
cours de cette saison, j’ai appris deux leçons essentielles. Premièrement, ne 
pas laisser la culpabilité du « faire quelque chose de manière imparfaite » 
nous empêcher de le faire complètement ! Par exemple, j’ai toujours 
entendu dire que le temps idéal pour méditer, c’est le matin. Mais le matin, 
je suis épuisée et pressée – ce qui n’est guère le meilleur moment pour me 
consacrer à Dieu ; j’ai commencé à sauter ce temps avec Dieu parce que je 
ne pouvais pas le vivre comme il se « devrait ». Et, bien évidemment, ça n’a 
pas aidé ma vie spirituelle. Je crois que Dieu préfère que nous passions du 
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« Je vais vous 
raconter… »

La puissance 
du Saint-Esprit

d’un magnétoscope et de projecteurs per-
mettant de diffuser le film Jésus en couleur. 
Ça fait des semaines qu’ils prient : ils sont 
enfin prêts !

« C’était la première fois que nous 
avions essayé d’utiliser des ordinateurs 
portables et des vidéoprojecteurs, se 
souvient le pasteur Stan. Comme le village 
avait l’électricité, nous avions apporté 
les meilleurs outils que nous pouvions 
trouver. »

Il y a des écrans à l’intérieur et à 
l’extérieur de la grande tente – des écrans 
géants faits de contreplaqué et peints en 
blanc vif comme de bons écrans doivent 
l’être. Et tout fonctionne comme ils l’ont 
espéré. Des milliers de personnes – 3, 4, 
voire 5 000 personnes – sont dehors, sous 
la pluie, regardant ces choses sur les écrans 
et écoutant les prédicateurs prononcer les 
paroles de Dieu.

Pour eux, le film Jésus, c’est du bon-
bon ! C’est la meilleure chose qu’ils aient 
jamais vue !

« Les gens sous la tente étaient à l’abri, 
et ceux à l’extérieur étaient trempés, 
raconte Stan. Mais ça ne leur faisait rien ! 
Ils sont venus, impatients de voir nos 
vidéos. Ils regardaient, écoutaient, hypnoti-
sés par les vidéos d’animaux sauvages que 
nous projetions chaque soir. Les habitants 
n’avaient jamais vu de lions, de gorilles, ou 
d’ours polaires. Ils étaient captivés par les 
cerfs, les élans et les couguars qui, chaque 
soir, se déplaçaient sur les écrans pendant 
cinq minutes. »

Stan se souvient de cette expérience 
comme l’une des plus significatives de sa 
vie. « Ma prédication n’était probablement 
pas si géniale que ça ! Bien que sachant 
que les gens étaient venus pour voir les 
vidéos, je leur ai donné tout ce que j’avais, 
décrivant Jésus et son amour aussi claire-
ment que possible. »

Les journées sont épuisantes. Il y a une 
réunion tous les soirs. Pendant la journée, 
le pasteur Stan et sa femme Gloria visitent 
les gens dans les villages. Partout où ils 
vont, ils sont accompagnés de gardes 
armés qui veillent à ce que les visiteurs 
étrangers soient protégés des bandes de 
« vauriens » qui terrorisent la région.

L a chambre d’hôtel est remplie d’une 
épaisse fumée bleue et sent le soufre 
brûlé. Terrifiée, Gloria se précipite hors 

de la salle de bains et fixe le magnétoscope 
encore allumé sur le bureau. Il n’y aura pas de 
film Jésus ce soir.

L’histoire se passe en juin ou juillet 
1999. L’équipe d’évangélisation du pasteur 
Stan s’est rendue à Mendi – un village dans 
la province des Southern Highlands, en 
Papouasie-Nouvelle-Guinée (PNG). C’est 
un voyage de rêve, une occasion de prêcher 
l’Évangile du Christ à des indigènes de 
la PNG qui n’ont jamais entendu ses 
histoires, jamais rencontré ses disciples, 
et jamais même imaginé la possibilité de 
son pardon. L’équipe, venue du nord-ouest 
des États-Unis, est armée de Bibles, de 
sermons, de matériel médical, ainsi que 
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à l’église. Humilié mais plein d’espoir, 
Stan raconte le désastre à l’équipe, 
et tous prient Dieu de réparer le 
magnétoscope. « Seigneur, c’est ton 
magnétoscope, ton film, ton Évangile, 
tes vidéos d’animaux, et ce sont tous 
tes gens. Je suis vraiment désolé d’avoir 
fait quelque chose d’aussi stupide 
aujourd’hui. Fais en sorte que l’impos-
sible se produise. Fais en sorte que le 
magnétoscope fonctionne ce soir ! »

Croyez-vous que Dieu répare miracu-
leusement des appareils électroniques ? 

« Nous avons décidé de croire, disent 
Stan et Gloria. Alors que la réunion 
commençait, nous avons chanté le chant 
d’ouverture, branché le magnétoscope 
dans le transformateur, et appuyé sur le 
bouton “ON”. »

Le magnétoscope de 120 volts tota-
lement grillé s’est allumé et, alimenté 
par un courant inconnu, a fonctionné 
pendant toute la réunion. Il a montré 
des lions, des tigres et des ours polaires. 
Il a montré les versets bibliques du 
sermon du pasteur Stan. Et il a montré 
Jésus, vivant, marchant sur les rives du 
lac de Galilée, guérissant les malades, 
jouant avec les enfants, et donnant sa 
vie pour les habitants de Mindy, en 
Papouasie-Nouvelle-Guinée.

Le magnétoscope a fonctionné 
pendant tout le programme de ce soir-là. 
Du lendemain. Du surlendemain, et 
ce, jusqu’à la dernière réunion de la 
campagne d’évangélisation.

Puis il s’est arrêté.
« Nous l’avons apporté chez nous, 

explique Stan en essuyant quelques 
larmes, et nous avons essayé de faire 
jouer une vidéo. Lorsque j’ai appuyé sur 
le bouton “ON”, le magnétoscope a vibré, 
puis a fait un bruit sourd et s’est arrêté 
net. Il n’a plus jamais fonctionné. »

Aujourd’hui, il y a une église à Mindy. 
Une église où les fidèles chantent 
l’amour de Dieu. Une église où ils prient 
le Dieu des miracles. 

Dick Duerksen, pasteur et conteur, habite 

à Portland, en Oregon, aux États-Unis.

« Chaque soir, poursuit Stan, nous 
passions cinq minutes du film Jésus. Je 
ne savais pas comment les gens allaient 
réagir en voyant Jésus « live » sur les 
écrans. Dans le film, il parle en anglais, 
et même si un interprète traduisait 
chaque mot en pidgin, je n’étais pas sûr 
qu’ils comprendraient le message. Tout 
compte fait, je n’aurais pas dû m’inquié-
ter. Ils restaient là, immobiles, rivés à 
leur place, comme si le paradis était 
venu sur terre. Jésus était là, sur l’écran, 
et les gens l’aimaient ! »

***
À peu près vers la moitié de la 

campagne d’évangélisation, un matin 
à l’hôtel où il loge, Stan prépare les 
présentations de la soirée. Pour s’assurer 
que les vidéos ont été rembobinées au 
bon endroit, il branche le magnétoscope 
dans la prise électrique et l’allume.

« J’avais oublié, dit-il en faisant la 
grimace, que le courant électrique local 
était de 220 volts et que notre magnétos-
cope, lui, était conçu pour 120 volts ! »

Tout de suite, la pièce se remplit d’un 
crépitement intense et d’un énorme 
nuage de fumée bleue et noire. Stan 
débranche l’appareil aussi vite que 
possible. Levant les yeux, il aperçoit 
Gloria se précipitant hors de la salle de 
bains, le regard terrifié.

« Qu’est-ce qui s’est passé ? » s’écrie-
t-elle.

Stan ne pense qu’aux milliers de per-
sonnes qui seront présentes à la réunion 
ce soir, attendant de voir la suite du film 
Jésus. « Qu’ai-je fait, Seigneur ? J’ai fait 
sauter le magnétoscope ! »

« J’ai mis le transformateur sur le 
magnétoscope, et on a prié. On a prié à 
genoux. On a prié avec nos mains sur 
le magnétoscope. On a prié, encore et 
encore. Les gens venaient voir Jésus, et 
moi, j’avais grillé le magnétoscope ! »

Stan demande alors l’aide d’un 
dentiste, lequel fait partie de l’équipe 
missionnaire. Il tente de réparer l’ap-
pareil, et prie, lui aussi. Peine perdue : 
l’appareil est mort !

Ce soir-là, Stan et Gloria apportent 
le magnétoscope et le transformateur 
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Foi en herbe        Pages amusantes pour les plus jeunes

Même si le décollage a été 
retardé, l’avion a atterri à Dallas 
deux heures et 20 minutes plus 
tard, avec 11 minutes d’avance sur 
l’horaire prévu !

J’ai décidé de demander com-
ment s’appelait ce gentil com-
mandant. Au moment de sortir 
de l’avion, j’ai demandé son nom 
à l’agente de bord. Tout sourire, 
elle m’a montré la porte ouverte 
du cockpit. « Pourquoi ne pas 
le lui demander vous-même ? » 
a-t-elle dit.

Tuong Nguyen – c’était son nom 
– a été surpris de ma question ! 
Je l’ai remercié pour sa gentillesse 
envers la dame âgée. Je voyais 
bien que pour lui, sa bonne action 
faisait partie de son travail. Je lui ai 
tendu la main en signe de recon-
naissance, et en souriant, il m’a 
tendu la sienne – la même main 
qu’il avait utilisée pour aider la 
dame. Et j’ai même pris sa photo ! 

Est-ce que c’est important 

J e vais te raconter une 
expérience que j’ai faite 
à l’un de mes nombreux 

voyages. Ça s’est passé à bord 
d’un avion de la United Airlines, 
qui partait de Los Angeles à 
destination de Dallas, au Texas. 

Cet avion était parti de San 
Francisco, en Californie, et est 
arrivé à Los Angeles avec 30 
minutes de retard. Les membres 
de l’équipage se sont dépêchés 
de le préparer pour le prochain 
vol à destination de Dallas. Au 
moment de l’embarquement, je 
me suis dirigé vers la passerelle. 
Devant la porte d’entrée de 
l’avion, une dame âgée en chaise 
roulante attendait de monter à 
bord. J’étais le premier dans la file 
après elle, et une longue file s’est 
rapidement formée derrière nous.

Soudain, le commandant est 
sorti de l’avion. Apercevant la 
vieille dame, il lui a tendu les 
bras pour l’aider. En s’appuyant 

sur lui, la femme s’est levée 
lentement, s’est tenue sur des 
jambes chancelantes, une canne 
à la main. Puis, le commandant a 
pris son sac et son pull et l’a aidée 
à entrer dans l’avion. Une fois à 
l’intérieur, il m’a demandé d’at-
tendre jusqu’à ce que cette dame 
soit confortablement installée. 
Pendant ce temps, la file d’attente 
continuait de s’allonger. On sentait 
les passagers impatients d’entrer 
dans l’avion et de s’installer à leur 
tour dans leurs sièges.

La gentillesse inattendue du 
commandant m’a vraiment surpris ! 
Et je me suis dit : Il faut que je dise 
aux autres à quel point le pilote a 
pris soin d’une passagère âgée, 
même si l’avion était en retard ! À 
peine assis dans mon siège, j’ai affi-
ché un message sur Twitter : « Je 
suis impressionné : le commandant 
de @United vient d’aider une dame 
âgée et frêle à monter dans l’avion 
LAX-DFW. #Heroesinlife. »

La B. A. du 
commandant
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A N D R E W  M C C H E S N E Y

« Et vous, frères 
et sœurs, 
continuez à 
faire le bien 
sans vous 
décourager. » 

(2 Thessaloniciens 
3.13, Parole de Vie)

Perle 
biblique

de prendre le temps de faire 
quelque chose de gentil pour 
quelqu’un ? Qu’est-ce que 
tu en penses ? La Bible, elle, 
nous dit : « Et vous, frères et 
sœurs, continuez à faire le bien 
sans vous décourager. » (2 
Thessaloniciens 3.13, Parole 
de Vie) Faire une B. A., c’est 
important – même quand on est 
en retard sur son programme. 
La gentillesse peut avoir sa 
propre récompense. Même si 
notre vol avait du retard, le com-
mandant a pris le temps d’aider 
la passagère, et nous avons 
quand même atterri en avance.

Aide-moi, Seigneur, à ne 
jamais me lasser de faire le bien. 
C’est là ma prière. J’espère que 
c’est aussi la tienne !

Tiré de KidsView, octobre 2016

Fais ta propre liste de bonnes actions

Il existe des tas de façons de faire du bien aux 
autres ! Dans l’espace suivant, écris une liste de 
choses gentilles que tu feras pour être utile à ta 
famille, à ton école, à ton église, et à ta communauté.  

S’il n’y a pas assez de place, continue ta liste sur 
une autre feuille de papier !

1. �

2. �

3. �

4. �

5. �

6. �

7. �

8. �

9. �

10. �
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DISPONIBLE MAINTENANT

 § Ouvrage maintenant complet en deux 
volumes riches et concis

 § 10 ans de préparation

 § Rédigé par 60 érudits adventistes

 § Édité par Ángel Manuel Rodríguez, 
ancien directeur de l’Institut de 
recherche biblique de la  
Conférence générale

« L’ouvrage en deux volumes Andrews Bible 
Commentary est une œuvre monumentale 
réalisée par des théologiens et des érudits 
exceptionnels dans un style lisible, inspirant, et 
compréhensible pour le commun des mortels. 
Dans cet ouvrage, on trouve des joyaux 
d’inspiration cachés ainsi que des éclairages 

théologiques profonds. Grâce à cet outil 
précieux, mes prédications, mes études 
bibliques et mes écrits seront plus 
riches encore. »

Mark Finley, évangéliste mondial

Adventist Book Center:  
800-765-6955

Andrews University Press:  
800-467-6369 or 

universitypress.andrews.edu

La norme adventiste pour la prochaine génération


